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Cri a continua l'enlèvement des terres» après l'abattage

des arbres assea importants qui s'y trouvaient, dans la cour I

au Cad de la pyramide centrale* On a dégagé la façade "Tord du

Oopurn. I Bud dont tous les murs encore debout étaient masqués
■ ./•" X'\

par les éboulis, la terre et la végétations la photo donne

une vue prise en cours du dégagement* Bn linteau retrouvé dans

les déblais près de la salie longue à l'extrémité Ouest m'a

paru valoir une photo (a 4246) à cause de l'indication spéciale
des deux mains» non plus crispées mis paumes ouvertes et doigts

allongés de chaque coté de la téte de Kola centrale. Je ne me

souviens pas avoir Jamais Vu dans le décor Khmer des mains de

Xala ainsi traitéesi en revanche cette' position est fréquente l
'

à Java et k Bail.

On continus également à consolider par deh reprise? par¬

tielles en Maçonnerie hourdée de ciment les endroits des voûtes

des édiouïes en briques asr désagrégés par la pénétration

des racines des arbres*

CV

On a continué le remontage -et la consolidation des mor-

bal estrades retrouvés de chaque coté de la chaussée
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qui prolonge à 1'tint la terrasse cruciforme. Uo remontage est
arrêté à l'endroit ou la balustrade se décroche TuiSA^tesm^

pour former des perrons latéral au iiord et au 'dud (au premier

plan sur la photo tl47). On peut noter ici une similitude de

plus entre ce monument et uigkor ^at qui présente mène chaussée
d'accès avec décrochements identiques.

On poursuit 1 * enlèvement d la forêt, arbres et terres,
''

-v ^v' ->v " 4 1 , '■ ■' ■jréV -;;;V - r \ , . Jf 0' '-x. '

qui recouvre encore, sur une assen grande longue ir le prolon-
! H vk s »« £ ,4 : ....

gesse»t de cette chassée vers l'&etg la photo *X48 demie la vue

de ce travail en ooure et l'aspect de la brousse qui avait en¬

vahi cette chaussée.

.

Le dernier Jour du mois j'ai fait arrêter ce travail qui
■■■MMilMiiMflÉiiMiM

ne irésonte qu'un intérêt relatif i en prévision des tpivaux
importants d^iastylose qui s'imposent à ce beau monument j'ai
ramené l'équipe devant la façade &»% du Gopura l pour en¬

treprendre d'abord la recherche des pierres tombées du porche,
* < ' j ' " - t \ " ■*% -* "* ' • fv- " - ' 4 ' - V f k", ~ ,V

voûtes et frontons, et remettre ensuite, après consolidation

des parties encore debout, les dites pierres. Je préfère faire
commencer tout de suite ce travail afin de mettre r. Glaise

au courant des nouvelles méthodes introduite» sur les chantiers

en profitant de rm présence à ïïiemréap* la suite de l'enlève¬
ment des terres de l'extrémité de la chaussée Kst p uvant être

remis à plus tard sans inconvénient.

ééSI

B A R 0 a

h a continué le dégagement du massif supérieur de la

pyramide laissant apparaître m soubassement en grès mouluré
qu'une maçonnerie, probablement eusses récente, de b on 25es avait
complètement enrobéi sois m parement en façade mouluré en

briques, récent, en a trouvé un conglomérat fait de blocs de

toutes aortes, de terres, de briques et des morceaux en grès
moul irés et décorés qui provenaient de la démolition du sanc-

wmm



tuaire central. La photo 4149 montre cornent, une fois le re¬

voteront mouluré en briques retiré, apparaissait la partie

intérieure qui bloquait le soubassomont en grès* On peut voir

(derrière la règle) une assise de blocs de grès en réemploi,

naturellement, marquant le niveau de base, plus élevé comme

je l'ai indiqué dans les croquis de mon précédent rapport que

celui du soubassement du sanctuaire; sur cette assise des

blocs disposés pele-mélo et mélangés à de la brique ou de la

terre formait le remplie«âge intérieur.

On remarquera un angle ?ooul uré du ressaut du soubaase-

ment intérieur en grée qui apparui t au dessus des- sculptures

gisant sur le sol h droite, a propos de ces sculptures re~

trouvées dans les déblais on pourra voir que les figures do

tovodas do l'entre-pilastre ont une coiffure qui varie'# celle

de la pierre au contre étant en cheveux comme à Bantay ->rci

oollo do la pierre de droite (le sommet seul est visible sur

la photo) étant à mukuta en foxvae de pointe comme à l'époque

du Bayons d'ailleurs on pourra remarquer que l'encadrement

des dites figurines montre les raen.es différences d'époquos»

l'une avec une silhouette de pilais, l'autre avec la niche

sous feuillages et rinceaux de la fin de l'époque classique.

La variété des styles des fragments retroiivos dans le
W •• : • ' •' pr -B * ~v >|

cours du dégagement est as se s déconcertante! pour en donner

une idée je joins h ce rapport une série de petites photos

prises avec m appareil de baby sur lesquelles l'oeil exercé

do B tern ou : adarxe de Coral pourra discerner styles et époques;

011 peut noter entre autres le motif en hampe estr o u la te te de

cerf terminant la volute du rinceau qui dénotent des époques

postérieures k celle de ùoluoe.

Un a trouvé dans le dégagement du piédestal supérieur

de petits bois très modernes remplis d'ossements incinéras,
.

oe qui prouve une fois de plus le caractère m»9z récent do



ce blocage* Ayant fait dégager sur la partie supérieure de la

pyramide le dallage on grès qui en formait le centre on a mis

au jour un orifice de puits en briques obstrué de terre et de

blocs de grès» la plupart de ©es blocs provenant du sanctuaire

démoli* a lin % de profondeur la brique qui constituait

le parement maçonné fait place à des assises de latérite réglée»

de hauteur et a».ses soigneusement disposées* Q& est donc en

présence d'un ancien puits dont la partie supérieure a du

être éventrée pour en élargir l'orifice; je suppose que le

piédestal était peut-être encore en place quand les pilleurs
CLC^<V\A/CtC'VeAAL

firent les premières fouilles et qu'ils «rétoi-éèrciit la maçonne¬

rie du puits pour y pénétrer sans déranger le dit piédestal*

L'ouverture du puits au départ est sensiblement carrée dé dmOO

de coté (photo 4Î&0); il se contins avec des paroi» de laté¬

rite à surfaces taillées asses nettes# sauf on quelques en¬

droits o 4 la latérite est moins régulière#

A 6 mètres de profondeur le puits mesurait intérieurement

•lm30 % lîtfUi et à la fin du mois la profondeur des fouilles

ayant atteint Ilmô- les dimension» intérieures du puits sont

à cet endroit de IralO sur im90* |

L'intérieur est surtout comblé de blocs de grès dont

quoique» uns, des cadres do portes moulurés, atteignent près
de LmO'O de longueur; on a trouvé également parmi les pierres

retirées du puits des fragments de fausses baie» et de colon-

nettes mis toujours dons un état d'usure usses avancé. XI

comble bien qu'on puisse retrouver là tous les éléments du t
.

pranat détruit# raalheureuseront l'état des sculptures et le

morcellement de beaucoup de blocs en rendra 1 * aime tyl ose dif-

flcilornent réalisable*

Ha prenant la hauteur des cinq gradins de la pyramide
LLLLLLLLLS ^' 'LLkL- LL%'LL L. -LLLx ■ ;L ,JL ; - L - • ': ■';% : 'lÉfplt LLélSfLL L
y compris celle du piédestal supérieur ou j'ouvre 1'orifice

du puits j'ai trouvé m chiffre de ihrtbO au dessus du sol.



hajonqulère donne Io métros ce qui fait Îm5u do différence

avec mon relové mais les deux gradins supérieurs ont été rema¬

niés par les bonnes qui on ont meiae modifié la hauteur initiale

et 11 est difficile à ces endroits, avec les reprises de ma-

sonnerie et les chutes de pierres qui se sont produites* d'avoir

un chiffre net de hauteur* •=» tout cas il resterait pour at¬

teindre le niveau du sol extérieur, en prenant le chiffre de

hauteur le plus élevé 3r 40 de dégagement à faire; il est pro¬

bable que cette fois encore oh 11e mettra la mi» sur aucun dépôt

sacré, car je suppose que, avant de jeter dans le puits les

pierres du sanctuaire démoli, on avait du descendre visiter

l'intérieur, '••ois pout-etre déu >uvrira-t-on une chambra

h' urr comme a ik To»u

'P*ailleurs déjà à la profondeur de XlfflSO la respiration

devient difficile et la chaleur commence k etre incommodante

et on ne pourrait plue pousser très profondément la fouille.

<h a continué le dégagement do l'édicule tout en grès a

la base de l'escalier Pat côté hordi salle en longueur terminée

aux doux extré i t= s par un porche plus étroit. Celui de X M.»et

(photo 4X51) communique avec la salle intérieure par une porte

dont il reste en place les colonnettes moulurées, celui de l'Ou¬

est no ûomn inique pas avec la dite salie-
qit i'm " --y 4, l ff ■

On a trouvé dans le dégagement quantité de pierres mou¬

lurées et décorées dont il semble que certaine proviennent du

sonct-aàire démoli sur la pyramide, la photo VI5h montre quel¬

ques unes do ce© pierres, notamment des antéfixes dont la forme

est un pou spéciale, par exemple l*areature derrière le person¬

nage s* étranglant à la base avant de se relever aux extrémités

latéraleo en élément-type* 3e plus ces antoflxes montrent au
V V P*'.'. ' "• 4e ' ' V • ; ; à'"" " > "à

dos {-celui du haut à droite) une saillie découpée et décorée

que je n'ai pas encore vue sur ce genre de pièces; on remarquera
ri,'

également sur le sol à gauche une pierre en réemploi, taillée
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en profil de corniche éf m cet! et intérieurement moulurée et

décorée de motifs on carrée entre listel et douelue*

m a trouvé aussi de UDt poteries intactes assaa origi¬

nales dont l'une en forme do courge ou Khlouk montre en po¬

terie 15 équivalent du fruit dont se servent miooro certaines
■

tribus radius pour puiser de l'eau.

J'ai ara In tu restant pour la t uture monographie de Balcon

de prendre en photo les mer.ifs décoratifs suivants ? 4153 -

Yakga-dv&rapala our 1 'éohiffro du perron Ouest du quatrième
■;A.V . . , •,. . ... : . v - . •' . .v- ; : .........

gradin de la py rural de avec teto de Yakara étreignant une guir-

landc dam sa trompe*

fis I ~ ihi s eh de l 9 échiffra tu premier grulin iud

115o - Le n%a d'aboui de- balustrade encore en place à la ohaus-

sée d'accès st du temple.

fJË
.

1

S'D 335 TA ?Î5GH

A plusieurs reprises l'agent sub ilvin i onnoire des Xvïq

ievr la > m'avait demandé d'enlever les blocs écroulés qui

empiétaiont sur la route locale 61 devant la porte Bud le 1*en¬

ceinte extérieure do fa frotaj il faisait valoir qu'il y avait

là un danger pour la circulation çt les risques qu'on pourrait

encourir en cas d'accident.

evont son insistance j'ai mie me équipe à dégager cotte

partie du monument à laquelle en n 'avait jamais touch » et qui»
I

indépendamment dos raisons invoquées ci-dessus se rétractait
;w

à 1 sous une forme de turaulus d'ébonlis asseg pou plai

san te» . :ais le dégagement m'a montré que les pierres qui dé-

passaient le bord delà route n'étaient pas des blocs écroulés»
mità

mais bien des parties encore en place du soubassement du porche
I

(photo 1156), d'où la conclusion que le tracé de la route lo-

cale à cet endroit a été prévu passant beaucoup trop près de

X* enceinte. In tout cas le but poursuivi par moi a

v-1 ■'

\ *ï
-- * & " V1! v/JI h Bf! 1 v '» ' ' * " ^ ' 3

jMh'i »! -»»'1 ^ ' .



rendre moins informe l'aspect- de le. porte du temple et en faire
*,*£&■*«Il5 à

nieux comprendre 1'architecturei a moins de couper un ardre

énorme il était difficile de pbusser plus loin le degiigcmeabj
*

le desideratum exprime par les T.îa n'a pas pu être exaucé»

car je n'ai pas à démolir les restes encore en place d'un mo«

Hument ancien* l'empiétement de la pierre sur la route est

d'environ Om3b (la rcgic sur la photo marque le bord do la

route), ée no pense pas» à moins de circonstances tout à fait

oxtraordinairoa, que cela puisse etre çause d'un accident de,
mm* -,

circulation» surtout si les autos observent la marche de K-

kilomètres à l'heure prévue sur les règlements.

J'aurais bien voila» mais cela a été impossible* remettre

en place les morceaux des garudas d'angle de chaque coté du
i I i 3:ïM M

l'^riVY ^T>t3
isâ

«J'ai profité d'une équipe travaillant au M de Ta Prête»

pour onvoyor les cimentiers foire passer une poutre en béton
armé sous le porche But de la porte d'enceinte Ouest de Bantay

?SSS'

Fdei oh une large dulie de la voûte, cassée dans «o» milieu,

louvnit constituer un danger*
- :

■0 Iss-vhâ»'. y-/'-s.,

i- .ï ' ' tSMs -,
. . >V ,. • *
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CHAStï >* ~ Aw.la ilorct-a.Bfe. - un a aafaeya la ro-

ohoroho do l'abosifc doa canalisation» aouterrainoa traversant

le rempart i.;st de la ville k *0 mètres au sud du rempart ttordf
* V

le dernier rapport précisait 11 endroit exact où s'arrêtaient

les canalisation© maçonnées# mais -ayant constaté que des blocs

de latérite plus ou moine démolis Se retrouvaient à sept ou

huit mètres plis à l'UuoSt at que aes bases de murs continu-
;u v ... ■1 ; w ■ ■-.■■• . -

nient sur le sol Je me suis demandé si par hasard ces canalisa
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tiens ne bô seraient pas raccordées avec 1«: fossé longeant

le rempart mt à cet endroit*

Des recherches ou sondages ne m * ont donné aucun résultat

et j 'ai perdu la trace de ces murs; la profondeur des tranchées

a creuser pour en atteindre le niveau n'a fait renoncer à

poursuivre plue loin mes investigations; lo croquis ir le donne

le plan des vestige® mi® au jour à la fermeture de ce chantier*

rmm $mm&M li mmmMf amm* - m co coté j'ai fait pour¬

suivre le travail qui consiste à rèpérer, en suivant une direc¬
tion herd-aud,les vestiges du fossé marqué par des gradin®
parallèles à l'ouest et à l'&st en prolongement de ceux déjà

découverts dans l'angle Mord-Ouest#

Les sondages exécutés tous les 90 ou 8C mètres en moyenne®

montrent très nettement la continuité de ce fossé à gradins;

mémo à l'oeil la dépression du terrain correspondant au fossé

est très visible entre deux levées de terre» dont celle de
Â *

l'ouest est constituée par le talus du chemin de ronde du rem-

•

part.
-g; ^ " - m • •■ j '. . ,-• '• "&'*g \] £

Le croquis 8e* 16 fixe les points acquis par les sondacos

et la mise du jour des gradins* On remarquera qu'à line distance

qui est sensiblement à mi-chemin entre l'angle Mord-Ouest et

la porte ouest de Takao (à environ %f00 mètres au Sud du rempart

-Mord) le fossé est interrompu par une digue de terre maçonnée A
X contre laquelle les gradins viennent ®o retourner; elle so

prolonge à l'Ouest par un escalier on latérite qui gravit le
.

talus du rempart et qui mesure ttaôd de largeur à la base; il

se rétrécit de plus on plus pour finir à 18 .mètres de son point

de départ et à une hauteur do nmOO au dessus de ce niveau par

dos blocs de latérite plus ou moins désagrégée. WE©
iAe
trL'axe do cet . et de lu c -digue qui intor-

rompt le fosoô est à environ IIS métras au !5ud do do la
:

grande lovoo do torro do direction iâst.Ouost toi longe le mur
fi •• .£?8ÉSë®l
m
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d'enceinte tord de nrah J'aliluy à de diatanee de oo imir.

; une cinquantaine de raèiros plus au .Mord de cette levée do

terre se trouve la base en latérite du prasat découvert par

"ombertaux an néceribrr X9S!*J(fc plr. omet do 1*intérieur d'An-

îcor "hom serait indispensable pour pouvoir situer tous ces ves¬

tiges et levées de terre de fu^on précise.
Au -ud de la chaussée A les sondages sont >%r rivés à 1 •Ouest

du ^rupf&i Paum lia et à cet endroit on trouva une série de blocs
. •

de latérite formant une sorte de mrgella parallèle aux. gradins

Mfeis à un niveau supérieur; 11 servie qu'il y ait eu là une

levée de terre de direction Nord-Tud. fm

'<BQXOK kl gtffi-OTffiST 13*7 - vyant remarqué quelques blocs
q A

•rsvau 1 id du bassinvropéré en AO$t 1935! à environ mètres
.

au Sud du Aayon et à une cinquantaine de mètres à 1 * Ouest de la

route venant de la rorfce Sud de la ville j'ai fait dégager ces

pierres; le croquis n* 1*? montre cet emplacement par rapport
A

au bassin à g radins*dont l'i® 'ait nettoyer les abords et à un
j

vestige d'ancienne terrasse bouddiiique^située au Mud*

Tes pierres ainsi dégagées^sont couchées, irrégulièrement

disposées sur le sol; c'est probablement an resta de terrasse

bouddhique car on voit quelques pierres semas encore en place

et d'autres mélangées avec les blocs éparss on distingue parmi

ces derniers un corps de n%a-balusirad@. dot emplacement sam-

blc orienté tfst-Ouest mais aucun vestige do sur a*est apparu

permettant d'en délimiter In surface$ il se situe à peu près

en face de la terrasse bouddhique découverte en Mars Ï9IU de

l'autre coté de la route. J'ai profité d'une équipe travaillant

à cet endroit pour dégager l'emplacement de pierres sculptées 3

repéré en /.oit en I"fh en môme temps que le bassin, é*en ai I

profité pour photographier la petite frise de lions en atlante ]
qui constituait 1'élément principal de cette peeudo-terrasse

bouddhique, car en fait rien ne précise un ancien emplacement

i



actuel* Tta photo 'ï® ^ contre cette fr se ou je remarque une

fois do plus 1 * absence de -nchoire inférieure dans ces animaux'

dressés debout? ce que je crois pouvoir expliquer par la confu-
' ■■■

slon qui s*est produite entre? la tête de Zala* descendance- du

crâne-trophée polynésien, et le lion,

7JL JOLI

MHM3E»- !;ette équipe est allée nettoyer la terra,sbc Bttp -

ricure en enlevant terre et sable masquant me partie dos fort

beaux soubassements moulurés du sanctuaire central (ceux dos

angles ford); il y a on effet intérêt à bien laisser voir Ge

soubassement double ot mettre en évidence cette reprise don

Khmors.

Te gardien♦chef m* ayant signal la chute d* une des rares

poutres en bois encore encastrée dans l'intérie ur des aaçonne-

ries au Uopura 3 Kst do ce temple, partie centrale, j'ai cru

urgent de photographier colle que l'on aperçoit encore in situ
de crainte qu'elle ne vienne h disparaître elle aussi (photo
1X58).

tmmsm m «01 iMvtts&x.

■ a - - -M.

A U suite d'une remarque faite par

moi relativement au petit Guide .Pâmentior Jï« ÏO qui p. u engage
■■ •- ' ; f

le touriste à gagner le haut de cette terrasse en suivant l'é-
.

troit couloir, alors que l'escalier jadis aménagé par moi avait
-

Ci

disparu lors de adbressai nouveaux travaux en «epteabro 193 >

'ii&ïaï-

*o Chef honoraire du * ervioe archéologique m'a demandé
?

de rétablir cet escalier* Trouvant quo en effet, au point de

vue touristique cela pourrait faciliter la visite en ne for-

çant pas les gens a revenir sur leurs oas, oe qui dans le cas
d un groupe un peu nombres présente des difficultés, j'ai mis

i
■

/

six coulis a retailler don® le parement intérieur du nur un

escal1er d'acchn.
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. VILLE D'AflGKOR TMOM
CANAUSATiOtt SOU5 LE MUR REMPART EST A

80 METRES DE L'AMGLE MORD-EST
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AMGKOR THOM

VESTIGES AU SUD-OUEST DU
BAYOM

ECHELLE DE O. 002 P.M.

RAPPORT OCTOBRE /936


